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A partir du moment où la médecine a pu s'appuyer sur un savoir scientifique, la dif­

fusion de ce savoir parmi les praticiens est devenue un problème d'importance fonda­

mentale. Pour assurer cette diffusion, des revues scientifiques ont pris la place des trai­

tés généraux, seule forme écrite de la médecine avant le dix-neuvième siècle. 

Les revues de spécialité ont constitué avec les Sociétés savantes et les Congrès un 

des éléments les plus importants pour affirmer l'individualisation, puis l'institutionnali­

sation d'une discipline médicale particulière. 

Aujourd'hui encore, alors que de très nombreux autres moyens de communication se 

sont développés, comme le téléphone, la télévision, l'informatique et la télématique, ce 

sont encore les revues médicales qui constituent le moyen le plus important pour la dif­

fusion et le progrès de la médecine. C'est à partir de leur publication dans des revues 

médicales que les progrès sont acceptés comme tels. Et dans le domaine de l'enseigne­

ment post-universitaire, les revues ont également la première place. 

La Bibliothèque Henri-Feulard, fondée en 1886 à l'Hôpital Saint-Louis, est spéciali­

sée dans le domaine de la dermatologie et des maladies sexuellement transmissibles. En 

1993, nous recevons 72 périodiques provenant de 19 pays, exclusivement consacrés à 

ces domaines. Il nous a paru intéressant d'étudier les premiers numéros des premières 

de ces revues qui sont apparues au dix-neuvième siècle, accompagnant le mouvement 

d'individualisation de la dermatologie-vénéréologie comme spécialité médicale, ce 

dont témoignent par ailleurs, au cours des trente dernières années de ce siècle, l'institu­

tion de chaires d'enseignement, l'organisation de congrès nationaux et internationaux, 

la création de sociétés savantes, l'ensemble donnant un nouvel élan, une nouvelle 

dimension, à l'activité clinique hospitalière qui existait depuis le début du siècle. 

* Communication présentée à la séance commune de la Société française d'Histoire de la Médecine et de 
la Société française d'Histoire de la Dermatologie le 26 juin 1993 

** Bibliothèque Henri-Feulard, Hôpital Saint-Louis, 1 avenue Claude Vellefaux, 75010 Paris 
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Syphilidologie 

Syphilidologie a été fondé en 1838 à Leipzig par le docteur Friedrich Jacob Behrend 

(1803-1889). Après des études à Koenigsberg, Behrend s'est installé à Berlin comme 

généraliste. Il a participé à de nombreuses publications et à de nombreuses traductions 

en allemand d'articles étrangers. Médecin-chef de la police des mœurs à Berlin, il a 

publié en 1850 un ouvrage sur la prostitution à Berlin et les mesures à prendre contre la 

syphilis. 

Syphilidologie "ou les plus récentes expériences, observations, et progrès, en 

Allemagne et à l'étranger, sur les connaissances et le traitement des maladies véné­

riennes", est un périodique d'enseignement. Il ne contient pas d'article original, mais 

essentiellement des traductions d'articles étrangers et surtout français, des notes et com­

mentaires, des textes de conférences,... 

Les deux premiers articles sont une traduction d'un article de Devergie, chirurgien à 

l'Hôpital du Gros Caillou, paru en 1835 dans les Archives générales de Médecine, et un 

texte à propos de Ricord, dont les travaux à l'Hôpital des Vénériens à Paris seront 

abondamment repris dans Syphilidologie. 

Sept volumes de Syphilidologie paraîtront de 1838 à 1845. Ils seront suivis, en 1846 

et 1847, de deux volumes de Archiv fur Syphilis und Hautkrankheiten. La publication 

s'interrompt ensuite, jusqu'en 1858. 

Annales des maladies de la peau et de la syphilis 

Ce premier journal véritablement der­

matologique a été publié à Paris à partir 

d'août 1843 par Alphée Cazenave (1795-

1877). Médecin de l'Hôpital Saint-Louis, 

Cazenave y était surtout l'élève et le conti­

nuateur de Biett, qui avait introduit en 

France la "doctrine" de Willan et Batemau, 

différente de celle d'Alibert. Cazenave 

avait publié en 1828 les Leçons de Biett. 

Les Annales seront une œuvre person­

nelle de Cazenave, qui rédigea seul la 

quasi-totalité des articles. Son but était 

d'écrire, pendant une période limitée, qu'il 

fixait d'emblée à six ou huit ans, un recueil 

de l'ensemble des problèmes posés par les 

maladies de la peau et la syphilis. Malgré 

ce caractère personnel, qui n'était pas 

inhabituel à l'époque, les numéros des 

Annales ressemblent à nos revues 

actuelles, avec des articles originaux, des 

revues générales, des cas cliniques, des 

résumés de la littérature et des comptes-

rendus de congrès. 
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Cazenave publia dans les Annales les descriptions princeps du pemphigus foliacé et 

du lupus érythémateux. 

Ainsi qu'il l'avait prévu dès l'avant-propos du premier numéro, Cazenave cessa la 

publication des Annales en 1852. 

Giornale italiano delle malattie veneree e delle malattie della pelle 

Le Giornale a été fondé en 1866 à Milan par Giovanni Battista Soresina (1803-

1885), hygiéniste, syphiligraphe (il fut directeur des dispensaires anti-syphilitiques de 

Milan), et également militant nationaliste. Le contexte politique de la lutte pour l'indé­

pendance italienne explique la motivation de Soresina qui désirait faire connaître les 

travaux menés en Italie sur la dermatologie et la syphiligraphie, et s'est entouré de col­

laborateurs exclusivement italiens. 

Le Giornale peut être considéré comme la première revue de dermatologie - vene­
reologie au sens actuel du terme, avec des auteurs divers, des articles originaux, et des 

comptes-rendus de la littérature internationale et des congrès. 

Le Giornale, après plusieurs changements de titre, est encore publié actuellement, 

sous le nom de Giornale Italiano di Dermatologia e Venereologia . 

Journal of cutaneous medicine and diseases of the skin 

Premier journal à omettre dans son titre l'étude de la syphilis, pour l'englober dans 

la dermatologie, le Journal fut créé à Londres en 1867 par Erasmus Wilson (1809-

1884). 

Wilson était la personnalité dominante de la dermatologie britannique de son temps. 

Il avait été rédacteur en chef adjoint du Lancet, et avait publié en 1842 un remarquable 

traité de dermatologie. 

Le Journal of Cutaneous Medicine ne vécut que quatre années : Wilson en édita les 

trois premiers volumes, puis son assistant Purdon lui succéda pour un quatrième volu­

m e qui fut le dernier. Cette courte carrière s'explique peut-être par des difficultés maté­

rielles, ou par la personnalité autoritaire de Wilson ou son désintérêt à partir de sa 

nomination comme professeur de dermatologie en 1869 au Royal College of Surgeons. 

Pendant sa courte carrière, le Journal of Cutaneous Medicine fut un journal impor­

tant, avec des collaborateurs prestigieux comme Tilbury Fox (qui y décrivit l'impétigo, 

en 1869), Jonathan Hutchinson, Mac Cali Anderson. La description princeps du lichen 

plan par Erasmus Wilson fut publiée dans le troisième volume du Journal, en 1869. 

Après la disparition du Journal de Wilson, il fallut attendre 1888 pour que paraisse 

en Grande-Bretagne un autre journal de dermatologie. Ce sera le British Journal of 

Dermatology, édité par Malcolm Morris et H.G. Brooke, et qui existe toujours actuelle­

ment. 

Annales de dermatologie et de syphiligraphie 

Les Annales ont été fondées en 1868 par Adrien Doyon (1827-1907), alors que 

n'existait encore en France, vingt-cinq ans après la tentative de Cazenave, aucun autre 

périodique exclusif d'une spécialité. Il faut d'ailleurs rappeler que malgré l'éclat excep-
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tionnel de l'"école" de l'Hôpital Saint-

Louis, il n'y avait à ce moment à la Faculté 

aucun enseignement officiel de dermato-

vénéréologie. Ce n'est qu'en 1879 qu'une 

chaire de Clinique des Maladies cutanées et 

syphilitiques fut créée (pour Alfred 

Fournier) et il faudra attendre dix ans de 

plus pour que naisse la Société française de 

Dermatologie et de Vénéréologie. 

Doyon, qui dirigera les Annales pendant 

quarante ans, sut donc mener à bien une 

tâche qui s'annonçait au départ difficile. Il 

obtint la collaboration de maîtres presti­

gieux, français c o m m e Bazin, Devergie, 

Fournier, Hardy, Hillairet, Lailler, Ricord, 

Rollet, et aussi étrangers comme Pelizzari 

ou encore Hebra, chef de file de la dermato­

logie autrichienne. Doyon exprimait, dans 

l'introduction au premier numéro, son souci 

d'ouvrir les Annales aux auteurs de toutes 

les nationalités, et de leur donner la même 

importance qu'aux travaux indigènes (sic). 

"Ainsi voulons-nous, et sommes-nous assu­

ré de pouvoir faire une œuvre cosmopolite". 

Dès le premier numéro, Doyon fait des 

Annales une revue de qualité, avec notam­

ment la publication, comme premier article, 

d'un mémoire de Fournier sur le rhumatisme blennorragique, qui, selon Besnier, 

"marque une date mémorable dans l'histoire de cette affection". 

Les Annales sont toujours publiées actuellement, sous le nom de Annales de 

Dermatologie et de Vénéréologie. 

Archiv fur Dermatologie und Syphilis 

Les Archiv furent fondées à Prague en 1869 par Heinrich Auspitz (1835-1886) et 

Filipp Josef Pick (1835-1910), deux des plus talentueux élèves de Ferdinand von 

Hebra. A quelques mois du début des Annales de Doyon, les buts et les motivations de 

Auspitz et Pick sont tout à fait similaires, et ils expliquent le projet de création d un 

journal spécialisé par "leur volonté d'offrir à la recherche dermatologique et syphiligra-

phique un foyer pour dissiper le chaos". Eux aussi s'adjoignent des collaborateurs inter­

nationaux, comme Bazin, Mac Call Anderson, Wilson, et font des Archiv une revue de 

qualité, avec une place notable pour les comptes-rendus des congrès, et des publications 

internationales. 
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Cette similitude des projets et des moyens témoigne bien de l'émulation qui régnait à 

ce moment entre Paris et Vienne, les deux plus grands centres de la dermatologie mon­

diale pendant la seconde moitié du dix-neuvième siècle. 

Après plusieurs changements de titre, les Archiv sont actuellement devenues les 

Archives for Dermatological Research, et ont adopté la langue anglaise. 

The american journal of syphilo-
graphy and dermatology 

Le premier périodique extra-euro­

péen de dermatologie a été créé en 

1870 à N e w York par Morris 

H. Henry (1835-1895). Les objectifs 

de ce journal étaient d'une part, 

d'offrir un moyen de communication 

entre dermato-syphiligraphes (la 

Dermatological Society de N e w York 

avait été fondée en 1869), et d'autre 

part de diffuser auprès des autres 

médecins "un large résumé des pro­

grès accomplis dans les branches de 

notre art". 

Ce journal fut un important outil 

d'expression de la dermatologie amé­

ricaine. 

Il prit en 1874 le nom de Archives 

of Dermatology, puis changea plu­

sieurs fois de nom, et redevint en 

1960 les Archives of Dermatology, 

qui sont toujours aujourd'hui la prin­

cipale revue internationale de derma­

tologie. 

Les dernières années du dix-neuvième siècle virent naître d'autres périodiques dans 

les pays où étaient apparus ces pionniers. 

Allemagne : - Monatshefte fur Praktische Dermatologie, 1882. 

- Dermatologische Zeitschrift, 1894 

- Dermatologisches Centraiblatt ,1897 

Grande-Bretagne : - The British Journal of Dermatology, 1888 

France : - Journal des maladies cutanées et syphilitiques, 1889 

- Bulletin de la Société française de Dermatologie et de Syphiligraphie, 1890 

U S A : - American Journal of Dermatology and Genito - Urinary Diseases ,1898 

Italie : - Bolletino delle Malattie veneree, sifilitiche e della pelle, 1899 
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Dans les autres pays, les journaux de dermatologie n'apparaîtront qu'au vingtième 

siècle. Enfin, mentionnons qu'à l'exception du "Bulletin" français qui figure dans la 

liste ci-dessus, nous n'avons pas retenu les comptes-rendus de sociétés de dermatolo­

gie, publiés notamment en Grande-Bretagne, aux USA, et en Russie ("Protocoles" des 

Sociétés de Dermatologie de Moscou, publiés dès 1891, et Saint-Pétersbourg, 1890). 
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SUMMARY 

Medical periodicals specialized in dermatology and sexually transmitted diseases were first 

published during the second half of the nineteenth century. Their goal was to promote the diffu­

sion of medical knowledge, among specialists (clinical research), as well as towards general 

practitioners (medical education). Until now, medical journals are the major tool for the diffu­

sion of news and progress in medicine. 

We briefly describe the first of these dermatological journals : 

- Syphilidologie, founded in 1838 in Leipzig by Friedrich Jacob Behrend. 

- Annales des maladies de la peau et de la syphilis, the first truly dermatological journal, 

published in Paris from August 1843 to 1852 by Alphée Cazenave. 

- Giornale italiano delle malattie veneree e delle malattie della pelle, founded in 1866 in 

Milan by Giovanni Battista Soresina. 

- Journal of cutaneous medicine and diseases of the skin, created in London in 1867 by 

Erasmus Wilson, and which lasted only four years. 

- Annates de dermatologie et de syphiligraphie, founded in Paris in 1868 by Adrien Doyon, 

which are still published now. 

- Archiv fur Dermatologie und Syphilis, published in Prague in 1869 by Heindrich Auspitz 

and Filipp Josef Pick. 

- The american journal of syphilography and dermatology, the first  non-european dermato­

logical periodical, created in 1870 in New York by Morris H. Henry. 
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